Motion présentée au Conseil d'Administration du …
Du …

Cette année encore, nous renouvelons nos inquiétudes concernant l’augmentation des effectifs par classe dans notre collège.

Les classes de 6e vont jusqu'à 28/29 élèves et celles de 3e  à 26 …. élèves.

Nous constatons d'autre part un nombre croissant de PAP, PPRE, ….qui nécessitent la mise en place d'aménagements personnalisés pour ces élèves qui requièrent une attention particulière.

Dans les conditions sanitaires actuelles, ces effectifs sont d’autant plus inadmissibles, puisqu’ils ne permettent aucune distanciation physique en classe.
A ces effectifs s'ajoutent les élèves du dispositif ULIS, très nombreux, ……. au total, qui sont intégrés, souvent à 2 par classe, avec ou sans AESH. 
Et que dire des AESH qui, depuis la mise en place des PIAL, doivent parfois quitter le collège 15 mn avant la fin du cours pour rejoindre le lycée du secteur, où ils suivent d’autres élèves ? 

Comment peuvent-ils assurer sérieusement le suivi des élèves dans ces conditions ?

Et lorsqu’un élève est inclus sans la présence d’un AESH, cela engendre de fait une surcharge de travail pour l’enseignant et peut placer élèves et enseignant dans une situation difficile, voire de souffrance.
Ces conditions ne permettent pas un travail de qualité dans toutes les matières, ni la prise en compte optimale des difficultés de chaque élève. 

Comment en effet permettre à chacun de s'exprimer à l'oral, indispensable pour préparer les épreuves du DNB et le grand oral du lycée ? Comment accorder à chacun tout au long du cursus scolaire l'attention ou les explications nécessaires ?
De tels effectifs engendrent aussi une hausse conséquente de la charge de travail pour les enseignants et rendent difficile le suivi aussi personnalisé et soutenu qu'ils le souhaiteraient.

Dans ce contexte sanitaire particulier, qui accentue la dégradation des conditions de travail des enseignants, nous ne pouvons que nous interroger sur les possibilités qui leur sont données de conduire leur mission éducative dans les conditions qui permettraient des apprentissages réussis ouvrant sur l’avenir.

Il nous paraît impératif que les élèves puissent bénéficier de conditions favorables d'un enseignement de qualité qui prenne en compte leurs difficultés d’apprentissage, et leurs différences de fonctionnement cognitif. Et cela ne peut être rendu possible qu’avec des effectifs réduits. Le dispositif « Devoirs faits »ne peut ni compenser ni remplacer le travail en classe des élèves avec leurs enseignants.
Alors qu’on ne cesse de nous parler de pédagogie, de nouvelles pratiques, comme si à elles seules, elles pouvaient tout résoudre, nous voulons rappeler l'urgence de répondre à nos préoccupations. 

Garantir la réussite du plus grand nombre et l’égalité des chances à tous les élèves est, rappelons-le, le sens de nos missions, c’est pourquoi nous exigeons des effectifs allégés/des abondements de notre DHG (à adapter…) 
